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Note de l'auteur : Les soldats romains sont partis du mur à cause de problèmes en 
Germanie...Bonne lecture ! 


- Tonton ! 

Calédonie se retourna en voyant Allistor et Stefan débarquer dans le salon, essoufflés. 
Les deux enfants s'arrêtèrent de courir le temps de reprendre un peu leur respiration. Il 
les détailla quelques instants. Leurs cheveux rouges pour l'un, roux pour l'autre, étaient 
sales et parsemés de brindilles et de feuilles. || avait Sali leur vêtements et avaient les 
genoux et les mains pleins de terres. 

Il fronça les sourcils. 

- Vous n'avez pas encore été près du mur d'Hadrien ? 

Les deux frères baissèrent les yeux en tortillant leurs doigts. Il soupira et faillit se donner 
une claque sur le front avant de se rappeler que sa force inhumaine le tuerait s'il faisait 
ça. Nolwenn s'accrocha à ses jambes, observant ses deux aînés. 

- D'accord, on y a été alors que tu nous avais dit de pas le faire, mais il n'y a plus de 
soldats ! 

- Pardon ? Impossible. 

- Mais puisque qu'on te le dit ! Pouf, plus de soldats, ils sont tous partis ! 

Le calédonien réfléchit quelques instants. Cela faisait longtemps qu'il n'avait plus tenter 
d'attaquer ce fichu mur, se faisant repousser à chaque fois et craignant de mettre les 
enfants en danger. Rome devait avoir des problèmes ailleurs et avaient fait déplacer ses 
soldats. Mais et Bretagne ? N'avait-il pas peur de ce que l'irréductible breton pouvait faire 
en l'absence de soldats ? Il devait en avoir le cœur net. 

Il attrapa Nolwenn et la mit sur ses épaules et prit les garçons dans ses bras. La force 
inhumaine, ça avait de sacrés avantages des fois. 

Il sortit prudemment et marcha longtemps, jusqu'au mur d'Hadrien construit par ce sale 
romain pour les empêcher, Hibernie et lui, d'aider Bretagne. 

Pas un seul soldat. 

- Tu vois, onte l'avait dit ! 

- Chut, ils sont peut-être cachés. 

Il fit un tour, observant les postes de garde mais non. Plus aucun soldat. Un horrible 
pressentiment le prit. Rome connaissait Bretagne. A la moindre faille dans le mur, il en 
aurait profité pour tout démonter. Il signala aux enfants qu'il allait courir, et donc qu'ils 
devaient s'accrocher, et se précipita jusqu'à la maison de son petit frère breton. Il pâlit. 
Brûlée. 

Agenouillés devant les débris se trouvaient Dylan et Arthur. L'adolescent tenait son petit 
frère contre lui. Calédonie s'approcha, n'osant pas demander ce qui était arrivé à 
Bretagne, craignant la réponse. 

Allistor descendit de ses bras pour aller vers son frère aîné. 

- Dylan, il s'est passé quoi... ? 

- Rome et Bretagne...Se sont battus...Arwel a perdu, encore vivant mais faible et Rome 
est parti en nous enfermant dans la maison...Au début, on a pas compris...Mais les 
soldats ont...lls ont...lls ont mis le feu et...Et Bretagne a réussi à nous sauver mais lui a... 
Il est. 

L'adolescent éclata en sanglots et Allistor tâcha de le consoler maladroitement. Calédonie 
serra les poings à s'en faire mal et posa Stefan et Nolwenn au sol. 

- Salopard de romain, il avait sûrement peur qu'un de vous deux ne reprenne le flambeau 


- Aucun risque...Je ne suis pas fait pour être une grande nation, je suis trop gentil...Et 
Arthur est trop jeune... 

- Et moi j'ai pas du tout, mais pas du tout, envie d'être une nation ! renchérit Allistor. 
Calédonie lui frotta les cheveux avant d'observer Nolwenn et Stefan. 

- Nolwenn, Stefan. 

- Oui ? 

- Je peux vous confier une tâche ? 

- C'est quoi ? 

- Grandissez vite. Grandissez et protégez cette terre et ce peuple que Bretagne a chéri. 
C'est ça, votre tâche. Je veux que vous soyez la Bretagne. Vous vous en sentez capable ? 
n'hésitez pas à me le dire si vous ne pensez pas être à la hauteur. 

- Moi j'en suis capable ! 

- Je suis d'accord avec Nolwenn ! On...On peut le faire ! renchérit Stefan, un peu moins 
sÛr que sa sœur. 

Calédonie leur sourit, pensif. C'était ce que voulait Bretagne, il en était sûr. Il aurait très 
bien pu s'échapper de la maison enflammée avec ses neveux. Arwel se disait-il qu'il était 
temps pour lui de partir ? Ou avait-ce un rapport avec son combat contre la déesse 
Morrigan ? Sûrement un peu des deux. 

Il retint ses larmes pour éponger celles de ses neveux. Son petit frère avait disparu. 
Comme Armorique. Comme Celte allait bientôt disparaître. Hibernie et lui suivraient. 
Hybérie aussi, Gaule, Rome lui-même...lls étaient en train d'entrer dans une époque...Qui 
n'était déjà plus la leur, mais celle de la génération suivante. 


